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Ne soyez pas tristes… 
 
 

NNe  soyez pas  tris tes  e t  sans  espérance,  
Parole  de  Dieu !  
 

DDans  le  visage de  Jésus ,  
le  Fi ls  en qui  j 'a i  mis  toute  ma tendresse  pour vous ,  
je  vous  ouvre  un chemin et  un demain.  
 

ÉÉcoutez et  vous vivrez !  

LLà où vous  êtes  agités ,   
je  vous  donne la Paix  
 

LLà où vous  avez  
peur de  manquer,  
je  vous  ouvre  au Don  
 

LLà où vous  vous  absentez,  
je  suis  Présence  
 

NNe  soyez pas  tris tes  
e t  sans  espérance,  
Parole  de  Dieu !  
 

MMon pardon déjà  
vous  a re joints   
 

ÉÉcoutez et  vous vivrez !  
 

Franc ine Cari l lo  
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I1 y a parfois quelque chose qui s'allume en moi. 

Une étincelle. 

Ça pourrait être un feu, peut être pas un grand feu,  

mais un feu quand même autour duquel  

on pourrait venir se réchauffer. 

 

Oh ! pas grand-chose, juste un regard pour dire 

à l'autre une complicité, une connivence.  

Ça fait parfois tellement plaisir un regard... 

 

Un regard ami et complice. 

Du coup l'autre ne se sent pas seul, plus seul.  

Le bureau, la salle de travail, l'usine,  

tout devient plus chaud, plus chaleureux. 

 

L'Esprit est dans ce regard, 

présent à cette poignée de main silencieuse,  

cette tape amicale sur l'épaule, 

cette pression sur le bras de l'autre pour lui dire  

qu'au delà des mots, on connaît sa peine,  

on la comprend, on communie à sa souffrance,  

à son attente, à son espérance... 

 

N'éteignez pas l'Esprit, 

cette étincelle qui peut faire prendre le feu. 

 

Robert Riber
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L’EUROPE 
oouu  

RRuubbrriiqquuee  ddee  ll''AAccttuuaalliittéé  
 

50 ans en arrière.  On se souvient et on célèbre l’anniversaire 

du traité de Rome.  C’est la création du marché commun, les premiers pas, mal assurés 

encore, d’une Europe nouvelle mais d’une Europe qui se veut unie. 

Jean Claude Junker, premier ministre du Luxembourg, exalte ce moment en 

commémorant  la « clairvoyance d’une génération » : 

« Pour cela, le texte s’était inspiré de l’éternelle phrase que l’on prononce après un 

combat : plus jamais la guerre !  Mais jusqu’alors, cette prière et cet espoir ne s’étaient 

jamais transformés en du concret. J’aime et j’admire donc, dans le traité de Rome, la 

clairvoyance de la génération d’après guerre qu’incarne Maurice Faure : tous ces hommes 

revenus des camps de concentration ou des champs de bataille qui avaient tant de 

raisons de chercher une revanche ou de se décourager, et qui ont pris alors la ferme 

résolution de rebâtir l’Europe pour en faire un continent plus beau qu’il n’avait jamais 

été ».  Paradoxe ou contradiction de l’histoire, la nouvelle s’était plus ou moins perdue 

alors au milieu d’éditoriaux enflammés et d’articles sulfureux sur une guerre d’Algérie 

omniprésente et décimant de part et d’autre les populations. 

 

Qu’en est-il 50 ans plus tard, où on se souvient ?  Sommes-nous toujours appelés à nous 

entendre ? Nous sommes-nous mis à l’écoute des autres, sans oublier nos convictions 

mais sans les imposer ? Soucieux de ne crier en rien victoire, n’avons-nous en rien non 

plus ajouté à l’amertume du perdant ? 

 

50 ans plus tard, la façade est intacte.  On ravale le bâtiment en passant d’un accord à un 

autre.  On étaie quand les différends se font jour. On s’excuse, colmatant les fissures.  

On en appelle au peuple.  On ne sait plus si on plébiscite ou si on se réfère.  On ne sait 

pas s’il s’agit d’ouverture ou de couverture. 

 

50 ans plus tard, l’Europe des 6 est devenue l’Europe des 27.   

Une Europe plus unie pour une Europe plus forte mais dont on doute des intentions. 

Une Europe plus forte pour épauler et s’épauler mais encore, ne pense-t-elle pas d’abord à 

imposer et s’imposer ?   Ne cherche-t-elle pas plus à vaincre que convaincre ?  

Sous prétexte de parler franc, de dire et d’être vrai, on a son franc parler qui est plutôt de 

parler haut. 

 

Les contradictions de l’histoire ne sont pas éteintes et l’histoire une fois encore interroge 

l’homme, pas l’homme en général mais l’homme que je suis. 

 

Le Navire Europe vogue entre bien des conflits, conflits internes où elle cherche ses 

propres résolutions,  conflits externes, et je pense aux principaux : Irak, Tchétchénie, 

Darfour, Sri-Lanka… hésitante entre ses priorités économiques et humanitaires, n’ayant 

pas repéré l’amer, le point de repère lui indiquant la terre, l’objectif motivant l’homme de 

paix et de service. 
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Nous serions à nous y méprendre au temps de Pilate, au milieu de sa cour, obligé pour 

sauver sa place et se reniant lui-même, de prendre en compte les réactions d’un peuple 

emmené par les grands prêtres. 

 

Si c’est cela, l’Europe 

demande assurément notre 

engagement personnel pour 

ne pas créer l’alibi de 

l’inaction et de la lâcheté, 

l’illusion du tout gratuit, 

l’illusion qui confond 

revendication et action. 

Publicité et réclame sont 

pleines de ce mot magique : 

gratuit.  Nos institutions 

s’en emparent : transports 

gratuits, cantines gratuites, 

journaux gratuits… sans se 

soucier de celui qui paie car 

qui dit service dit travail. 

 

J’attends, et pourquoi pas, qu’on propose l’Europe gratuite et surtout, mais surtout, la 

pensée gratuite. On pensera pour moi, c’est tout de même moins fatiguant mais sûrement  

moins engageant. 

Nous n’en sommes pas loin : j’ai sous mes yeux l’appel d’un voyant « Laissez-moi exaucer 

gratuitement pour vous vos rêves les plus secrets… j’en ai le pouvoir ». 

Merci. Merci bien. Mais le pouvoir, je le détiens déjà et il est aussi gratuit, il dérive du 

verbe vouloir, agir, et non de celui de subir. 

 

En fait, en commençant ce petit article avec le mot Europe, je me suis laissé aller quelque 

peu, car je pensais déjà à cet autre mot-là « agir ». 

Agir pour la promesse qu’un jour un prophète inspiré, Ezéchiel, développant à travers 

multiples allégories d’un réalisme cru, celle de son Dieu, annonçait ainsi « je me rappellerai 

ensuite mon alliance avec toi aux jours de ta jeunesse et je ferai avec toi une alliance 

éternelle »  Ez 16-60.  

 

Si aujourd’hui, après 50 ans d’Europe désordonnée il m’est permis d’appliquer à cette 

constitution des paroles de foi, c’est que j’ai foi en l’homme, en tout ce qui est de sa part 

œuvre de paix et d’union et je veux être aussi, à ma place et selon mes forces, bâtisseur et 

créateur,  répondant sans l’avoir cherché à l’interrogation de Michel Droit dans « les feux 

du Crépuscule » :  « l’espoir n’est pas condamné à n’être désormais que surhumain, il 

s’inscrit dans notre quotidien ». 

Pierre LOOTEN 
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HHiissttooiirree  ddee  nnoottrree  PPaarrooiissssee  
En mai 1907 (un siècle…), la décision de scinder la 

Paroisse de Caudan en deux entités distinctes  était 

imminente ; le clergé l’attendait, les fidèles aussi ;      

«  depuis plus de trente ans, note le recteur, la question 

se pose tous les jours, d’une manière plus pressante ; 

mes prédécesseurs ont compris la nécessité de créer 

deux centres indépendants, mais aucun ne le désire 

plus que moi ». 
 

 Monseigneur Latieule (1898-1903) avait préparé le 

terrain mais c’est à Monseigneur Gouraud (1906-1928) 

que revint la décision, et « c’est à moi , poursuit le 

recteur, qu’appartiendra l’honneur de le seconder dans 

ses desseins ; c’est pourquoi j’ai voulu consigner ici 

l’expression de mes joies et de mes espérances ; 

aujourd’hui il y a dans ma Paroisse des Chrétiens 

heureux, mais personne n’y est aussi heureux que 

moi !… (archives ). 

Et c’est en août 1907 que fut publié ce décret : 

« Vu, l’indult Pontifical en date de 27 mai 1907 ; vu le 

désir plusieurs fois exprimé par la population de 

Lanester-Caudan que leur section soit érigée en 

paroisse ; vu l’enquête canonique faite par nous et par 

notre Vicaire général ; vu l’avis favorable de notre 

chapître cathédral et de monsieur le recteur de 

Caudan ; considérant qu’une des obligations de notre 

charge est de faciliter à nos diocésains 

l’accomplissement de leurs devoirs religieux ; 

considérant qu’un tel effet serait obtenu par l’érection 

en paroisse de la section de Lanester-Caudan , 

Ordonnons :  

 Article 1 : la section de Lanester-Caudan sera 

érigée en paroisse distincte sous le titre de 

Saint Joseph du Plessis. 

 Article 2 : les limites de la paroisse du Plessis 

sont celles indiquées dans le plan annexe-      

Fait à Vannes le 12 Août 1907 ». 

Ce plan a disparu, mais les limites de cette nouvelle 

Paroisse étaient précisées :  

 « A l’est par la paroisse d’Hennebont  

 Au sud et à l’Ouest, par le Blavet et le Scorff 

 Au nord par le chemin de fer depuis la gare 

d’Hennebont  jusqu’au pont de la voie ferrée à 

Lanester, et depuis le pont de la voie ferrée par 

une ligne qui se rend directement au Goh-Pont  

et de ce dernier point directement à l’extrémité 

de la digue du côté de Kerentrech » ( voir le 

plan de l’époque). 
  

Le premier recteur fut  l’abbé Théophile Charié, 

précédemment vicaire à Lochrist, natif de Locminé ; il 

restera au Plessis 5 ans  avec deux vicaires instituteurs : 

les abbés Le Gentil et Guillon. 

La «  Semaine Religieuse » précisait qu’une nouvelle 

Paroisse  serait dans le plus bref délai  érigée au Pont 

de Kerentrech-Caudan sous le patronage de Notre-

Dame auxiliatrice et le titulaire serait Saint-Isidore, 

patron de l’ancienne frairie de Kerguillé ; ses limites 

avec Caudan devaient tenir compte du partage de la 

commune en deux entités.     
       

« Quand verrons-nous maintenant le création de deux 

communes ? » demandait le recteur, (décision qu’il 

souhaitait aussi vivement…)  ; «  l’ Administration et 

les politiciens,   poursuit-il  (sans tolérance…)  désirent 

choisir , pour le faire, le moment le plus favorable à 

leurs intérêts et quand le terrain aura été suffisamment 

préparé en vue des élections municipales que les amis 

du gouvernement veulent aussi radicales et 

antireligieuses que possible… » ; en réalité, il faudra 

attendre encore près de deux années (mars 1909). 
 

N.B : Mgr Gouraud fut nommé évêque de Vannes le 15 

mai 1906 à l’âge de 50 ans. Il y exercera ses fonctions 

jusqu’à sa mort le 20 octobre 1928 ; très attaché à la 

Bretagne, il fut surnommé « l’évêque des jeunes » et il 

restera très affecté par les victimes de la guerre 1914-

1918, durant laquelle 75 prêtres et séminaristes furent 

tués.    

 Jacques Pencréac’h 
 

Extrait de « Caudan-Lanester en révolution (1789-1795) 
 

André Maurey - Philippe Lapresle - Anne-Marie Pernel - Claire Duval. 
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Conseil Pastoral Paroissial 
Compte-rendu  de la réunion du 27 Mars 2OO7 

 

Le projet d’un Conseil Pastoral Diocésain a retenu l’attention de tous les membres présents à cette 
dernière réunion du Conseil Pastoral Paroissial.  
En effet le précédent Conseil avait été dissous du fait même du départ à la retraite de notre ancien 
Évêque, Mgr Gourvès. 
 

L’importance de ce Conseil Pastoral Diocésain est rappelée à tous par les statuts mêmes qui le régissent :  
« Le Conseil Pastoral Diocésain est un Conseil pour l’Évêque en vue des orientations à choisir ou des 
décisions à prendre pour que l’Évêque soit fidèle à sa triple Mission :  
 la Mission prophétique : annoncer la Parole de Dieu pour enseigner ;  
 la Mission sacerdotale : prier, célébrer, sanctifier ;  
 la Mission royale : servir.  

De cette triple Mission, tous les baptisés sont appelés à être les témoins et les acteurs, dans le respect des 
ministères et des charismes divers, - en vue de l’édification du Corps du Christ - (Eph 4, 1 1-12).  
La coopération entre les fidèles du Christ - ministres ordonnés, laïcs, religieux et religieuses - est un signe 
de la vitalité et de la communion de L’Église diocésaine.  
Le Conseil Pastoral Diocésain prend en compte toute la Pastorale du Diocèse. II est un lieu :  
 d’écoute dans la foi de la vie des hommes, dans toutes ses dimensions, et de tous leurs besoins ;  
 de recherche et de réflexion où l’on s’interroge à la lumière de la Parole de Dieu et de la Tradition ;  
 d’élaboration de propositions concrètes pour la vitalité de l’Église diocésaine et l’évangélisation du 

monde. »  
 

Pour composer ce Conseil, 3 critères sont retenus par ces mêmes statuts et rappelés au cours de la 
réunion :  
 La situation géographique des membres.  
 La variété des appartenances sociales et professionnelles.  
 Les manières différentes de prendre part à la vie de l’Église.  

Le Conseil Pastoral Diocésain est constitué de membres élus et de membres nommés.  
 

Pratiquement il est revenu au Conseil Pastoral Paroissial de désigner deux “grands électeurs” qui seront 
ses représentants et porte-parole à l’assemblée des différents Conseils pastoraux du secteur. Il s’agit de 
Françoise Lacroix et François Taldir.  
Pour nous éveiller à l’élaboration d’un projet Pastoral Diocésain et répondre au souhait de Mgr Centène 
de préparer à ce sujet des orientations, un questionnaire “communion pour la mission” (cf. texte ci-
après) est proposé à tous.  
 

ACGF, groupe des catéchistes, Secours Catholique s’y sont déjà préparés. Chaque mouvement, chaque 
service d’église est invité à le faire. Chacun peut s’y joindre, s’informer ou même créer un groupe 
informel à ce propos. C’est le moment de dire ce qu’on pense en église.  
 

On souligne la richesse et l’ouverture de ce document :  
 la communion pour la mission  
 la communion, signe de notre communauté  
 la parole donnée à tous.  

 

En question annexe, les problèmes financiers de la paroisse ont été à nouveau soulevés, montrant la 
nécessité de trouver de nouvelles ressources. Des idées avaient déjà été précédemment apportées. On a 
également pensé à l’organisation de concerts. Toutes les idées sont les bienvenues.  
 

En marge de ce débat, nous avons eu la joie d’accueillir Jeannine Bouric, qui rejoint le Conseil en tant 
que représentante du groupe chargé de l’accueil à la paroisse. Bon travail donc à Jeannine, et nous nous 
donnons rendez-vous pour le prochain conseil le mardi 19 juin.  
 

Le secrétaire du CPP, Pierre LOOTEN 



 

8 n° 316 

 
 

Partir à Compostelle                             Chapitre 5  
 

“Thomas lui dit : Seigneur, nous ne savons même pas où tu vas. Comment saurions-nous le chemin ? 

Jésus lui dit : Je suis le Chemin, la Vérité et la Vie ” (Jean 14, 5-6).  

Jésus : tout à la fois guide pour la route, but du chemin, et route lui-même…  
 

 
Après Saint Séverin, 
vers Penhouët... 

Dans l’article précédent nous avons suivi la partie caudanaise du chemin de 

Compostelle : que de zigzags ! Ainsi tous les itinéraires vers Compostelle 

sont, savoureux entrelacements, produits de l’histoire et de la géographie. 

Car pendant dix siècles nos aïeux partent à pied, de chez eux ! Pas de voiture, 

pas de train, pas de lieu de départ consensuel, pas d’itinéraire établi. Tous les 

chemins mènent à Compostelle, même par Rome ou Jérusalem ! On prend la 

route devant chez soi, voie romaine ou voie récente… Tout change selon 

époques, saisons, générations, indulgences octroyées par tel évêque, accueil 

par tel seigneur, nouveau pont sur la rivière… 

Et le pèlerin revient à pied, sauf s’il est mort ou s’il a trouvé une autre femme… Mais par 

expérience ou par prudence, il ne revient pas toujours par le même chemin… Les pèlerins 

échangent des conseils : l’insécurité n’est pas d’aujourd’hui ! Guerres, brigands, loups, 

intempéries, rendent le chemin dangereux, aléatoire, changeant…  
 

Comme c’est un pèlerinage vers le tombeau de Monsieur Saint Jacques en Galice, on aime 

honorer au passage, Geneviève à Paris, Denis à Saint-Denis, Martin à Tours, et bien d’autres... 
 

 
Après Kerbellec, vers Moustoiric 

Notre époque a appauvri la diversité 

des chemins, focalisant sur quatre 

voies aux noms pompeusement 

latinisés pour faire sérieux. Ils sont 

bêtement devenus “obligatoires”, 

avec leurs départs de Tours, Le Puy, 

Vézelay, Arles.   
Entre Saint Coner et Poteau Rouge 

 

C’est infondé historiquement ! Résumons l’erreur en trois étapes… Au 12ème siècle, un certain 

Aimery Picaud conseille à son évêque, futur pèlerin, d’aller à Compostelle et d’honorer au 

passage les reliques de saints célèbres. Ce texte, authentique mais anecdotique, reste ignoré 

jusqu’à sa traduction française en 1938. Son succès est alors foudroyant : on aime le faire 

passer pour un guide touristique avant l’heure ! Puis en 1970, un sculpteur crée une carte 

artistique de ces quatre chemins… en faisant croire qu’il a retrouvé un manuscrit de 1648, et 

ça marche ! Cette fausse carte est ensuite reproduite dans tous les livres, avec sa “prétendue 

origine du 17ème siècle” ! Enfin, en 1987, dernière étape du mythe : Conseil de l’Europe puis 

UNESCO reprennent cette carte, entraînant création de gîtes et fléchage de ces quatre 

chemins, puis l’engouement spécifique qu’on leur connaît ! A la base, ce ne sont que des trajets 

parmi d’autres… Plus tard, je parlerai des chemins d’Espagne…  
 

Auparavant, je veux décrire les préparatifs du départ… car quand paraîtra cet article, je serai 

sur le grand chemin… Parti de chez moi à pied, comme dans la vraie tradition ! 
 
 

Alain DUPUY 
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CAREME DE SOLIDARITE  
A V E C  L E  C CFD  

 
 

Le carême est un temps fort voulu par les évêques de France pour que le CCFD en fasse une période 
d’information et d’éducation, de partage et de solidarité. 
L’équipe CCFD a tenté de répondre de son mieux à cette mission, même avec ses moyens limités (renfort 
et rajeunissement seraient accueillis avec bonheur !!!) 
 

Rappelons-nous les diverses actions entreprises et celles auxquelles nous avons participé : 
 

 Le 21 février : à l’issue de la célébration des Cendres, un temps de réflexion et de 
partage d’un bol de riz de solidarité a réuni une vingtaine d’adultes accompagnés de 4 enfants. 

Si le bol de riz a nourri notre corps, notre esprit et notre cœur l’ont été par un échange après la 
projection d’un diaporama sur l’encyclique Populorum Progressio dont le CCFD s’est beaucoup inspiré 
depuis 40 ans pour sa réflexion et son action. 
Lors de la célébration d’entrée en carême qui nous était proposé par le CCFD comme un chemin 
d’espérance, le premier pas a été réalisé par la pose du voile violet sur la croix, signe du chemin pascal 
sur lequel nous étions invités à nous engager. 
 

 Le 23 mars : participation à la soirée bol de riz proposée par l’équipe CCFD de Plouay, 
qui démarre, bol de riz suivi de l’intervention de Mamadou DIAKITE, partenaire malien du CCFD. 

Au cours de cette soirée-débat, Mamadou a présenté les problèmes liés à l’émigration des jeunes de son 
pays qui, n’ayant aucune perspective d’avenir, rêvent d’une situation dans nos pays d’Europe pour venir 
en aide à leurs familles. Soutenu par le CCFD, Mamadou est fondateur de l’Association des tentatives de 
Développement, par laquelle il sensibilise les jeunes maliens aux risques de 
l’émigration et leur propose des alternatives pour un avenir au pays.  
 

 Les 24-25-26 mars : participation au stand CCFD au sein du Salon 
Terre, le CCFD y présentant ses actions d’aide aux associations-partenaires 
des pays en voie de développement, avec, entre-autres, une information 
sur le commerce équitable. 

 

 Le 27 mars : le collège St Joseph a sollicité le CCFD pour participer à un temps fort de 
carême avec les 60 élèves des classes de 5ème. 

J’y ai moi-même participé avec Jeanne et Martine, membres de la commission 
d’intervenants scolaires du CCFD, Binta et Bernadette, membres du secteur 
« alphabétisation » de la CSF (Confédération Syndicale des Familles), Gaëlle, 
responsable de pastorale au collège, et les professeurs concernés. 
Le projet d’une information et d’un échange sur le thème de l’immigration a 

permis à tous ces jeunes de découvrir tous les aspects de ce vaste problème, tellement d’actualité. 
Le travail de découverte et d’échange, effectué en plusieurs ateliers, a été très riche et a été concrétisé 
par une mise en commun et la réalisation de tableaux exposés ensuite à l’église le dimanche des 
Rameaux. 
 

Pour conclure ce rappel des actions de l’équipe CCFD de notre paroisse, je me permets d’emprunter à 
l’encyclique de Paul VI son introduction, toujours d’actualité : 
 

« ... Aujourd’hui, le fait majeur dont chacun doit prendre conscience est que la 
question sociale est devenue mondiale. Les peuples de la faim interpellent aujourd’hui 

de façon dramatique les peuples de l’opulence. L’Église tressaille devant ce cri 
d’angoisse et appelle chacun à répondre avec amour à l’appel de son frère... » 

 

Lucien KIRION, responsable de l’équipe CCFD 

http://www.ccfd.asso.fr/ewb_pages/d/demain_le_monde.php
http://www.ccfd.asso.fr/ewb_pages/c/commerce_equitable.php
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A Caudan, des adultes se préparent à la Confirmation …(suite) 
 

«  Qui sont-elles, ces femmes qui se sont « réveillées à la foi » au point de demander à être confirmées ? 

Elles vous le diront bientôt… »  

 C’est ce que nous écrivions dans un précédent CLOCHER.  Voilà les réponses qu’elles font aux deux 

questions que nous leur avons posées : 

 

- Pourquoi n’avez-vous pas été confirmées jeunes ? 

Mylène : J’ai de bons souvenirs de mes années de 

catéchèse et en particulier d’une catéchiste. A un 

certain moment, j’ai changé d’école, j’avais cours le 

mercredi matin, beaucoup d’activités, et c’est 

resté comme ça, je n’ai pas fait de démarches pour 

préparer la confirmation. 

Nathalie : Maman ne pratiquait pas beaucoup, papa 

pas du tout. La catéchèse n’était pas du tout un 

plaisir pour moi (contrainte de la messe du 

dimanche, avec carte de présence, rigidité…). J’ai 

fait ma Profession de foi pour faire plaisir à ma 

famille, mais je n’ai pas le souvenir d’en avoir 

compris le sens. 
 Je me suis mariée ensuite à l’église et nous 

avons fait baptiser nos trois filles. 

 

- Pourquoi demandez-vous maintenant à être 

confirmées ? 

Mylène : Avec Olivier, mon compagnon, nous avons 

choisi de faire baptiser notre fils, l’an dernier. 

C’était important pour moi. C’est la préparation de 

son baptême qui a été le déclic. 

Pour pouvoir guider Ewen dans la voie 

chrétienne que je choisissais pour lui, je me 

suis dit qu’il fallait que j’aille au bout de ma 

démarche : c’est pourquoi j’ai demandé à 

recevoir le sacrement de Confirmation. 

Nathalie : Grâce à ma fille aînée, Charline, qui 

m’a demandé de suivre la catéchèse, je me 

suis progressivement intéressée à ce qu’elle y 

faisait, et j’ai découvert une catéchèse et 

des catéchistes qui ne ressemblaient pas à 

celles que j’avais connues ! 
 J’ai alors été appelée à un engagement 

dans l’animation pastorale. La formation et la 

pratique me font progresser dans la 

compréhension des sacrements, de la foi, de 

l’Église. Ça a éveillé mon désir à préparer ma 

Confirmation. 

 

 Le constat de Mylène, à la suite de cet 

échange, me semble important : « A 

remarquer que ce sont nos enfants qui nous 

ont amenées à faire cette démarche ! » 

Riche conclusion, à méditer… 

 

Danièle Dupuy 

 

 
 

 

 

 

 

Ils nous ont quittés pour la maison du Père : 
    

9 mars 2007      Patrick LE GOUGE, 47 ans 
  

20 mars 2007        Olivier BRINON, 32 ans 
  

23 mars 2007   Marie-Joséphine LE GAL, épouse de Jean-Marie GRAGNIC, 82 ans 
  

2 avril 2007 Marie-Louise MOËLO, veuve de François KERIHUEL, 95 ans 
  

3 avril 2007 Denise LE BRAS, veuve de Jean-Louis LE PRADO, 98 ans 

MOUVEMENT PAROISSIAL 
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Rencontre des délégués et responsables 
de clubs ACE du Morbihan 

 

 

 

Les délégués Triolo. 

 

 
 

 

 

Une cinquantaine d’enfants de 5 à 

15 ans ont participé à cette 

rencontre départementale de 

l’Action Catholique des Enfants.  

 

En parallèle, une formation était 

assurée pour les responsables et  

accompagnateurs.  

 

 

 
 

Les délégués Perlin et Fripounet. 

 

 

Prochaines rencontres à Caudan : 

samedi 12 mai 2007  

samedis 2 et 16 juin 2007 

de 14h30 à 16h30, au presbytère. 
 

Fête du jeu samedi 26 mai à Vannes, de 14h15 à 17h. 
 

« Samedi 10 mars, nous sommes allés à 
Locminé. En arrivant, nous avons rencontré 
une dame qui a mis de la musique dans une 
salle, nous avons chanté. Ensuite une autre 
personne nous a dit de faire des groupes 
pour discuter, après nous sommes sortis 
pour fai re des jeux, puis pour prendre le 
goûter. A la f in de cet après-midi, nous 
avons tous remercié les responsables d’avoir 
passé un bon moment ACE ensemble.  »  
Angeline. 
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DATES À RETENIR : 

 

17 mai 2007 : Profession de foi 
27 mai 2007 : Confirmation à Lanester 

3 juin 2007 : Première communion 
10 juin 2007 : Remise de la croix 
17 juin 2007 : Célébration des CM 
 

 

 

 

 Samedi 5 mai 2007 : Sacrement de la réconciliation pour les confirmands, à Notre 

Dame du Pont, Lanester, de 16h à 19h. 
 

 Jeudi 10 mai 2007 : réunion de parents Catéchèse Familiale, à 14h30 et 20h30. 
 

 Vendredi 11 mai 2007 : Sacrement de la réconciliation pour les professions de foi, 

à 18h, à la crypte. 
 

 Dimanche 13 mai 2007 : liturgie de la parole et éveil à la foi, à l’église, à 10h20. 
 

 Jeudi 17 mai 2007 : Profession de foi, à 10h30 à l’église de Caudan. 
 

 Dimanche 27 mai 2007 : Confirmation à 10h30 à l’église du Plessis, Lanester.  
 

 

Sacrement  

de Réconciliation 
 

Mardi 6 mars : « Nous sommes arrivés à l’église à 
17h. On nous a présenté les 5 prêtres. On a 
chanté et on est allé (avec nos pas bleus) nous 
faire pardonner de tous nos péchés. Ensuite les 
prêtres nous ont donné des pas roses pour écrire 
tous les efforts que nous allons faire. Puis on a 
encore chanté. »  Marie en CM1 
 

Le samedi 17 mars, les enfants se préparant à la 
première communion ont reçu leur premier 
sacrement de réconciliation. La parabole du père 
et de ses deux fils était le thème travaillé par les 
enfants et leurs catéchistes. « Nous avons apporté 
des veilleuses. Nous sommes allés voir le prêtre 
avec notre cœur, et nous avons fait notre signe de 
croix pour recevoir le pardon de nos péchés. On a 
chanté. Cloé, Marie et Hugo ont reçu la croix (ils 
étaient absents l’année dernière). » 

Les enfants du groupe de caté de Denise. 
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Rassemblement des jeunes 

du Doyenné Lorient-Lanester-Caudan 
 

Samedi 24 mars, prés de 80 personnes se sont retrouvées pour un 
rassemblement sur le thème « Passeurs et porteurs de la Bonne 
Nouvelle », à l’exemple de Saint-Christophe. 
Ce rassemblement avait pour but de 
réunir les collégiens, lycéens  et 
étudiants, ainsi que les différents 
mouvements de jeunes chrétiens 
du doyenné. 
Cette journée a permis aux jeunes, 
autour d'une marche, de rencontrer de 
nombreux intervenants "témoins de vie". 
Après une bonne marche, des échanges 
et des témoignages, nous avons terminé 
par une célébration animée par les 
jeunes  à la chapelle St Christophe à 
Lorient. 

                 Françoise, Marion, François-Régis 

 

Journée de retraite 

des confirmands de Caudan et Lanester 
 

Samedi 31 mars, les jeunes de Caudan et Lanester se sont retrouvés au Grand Chêne sur Caudan, 
pour un temps fort. 

Trois ateliers étaient proposées :  
 Kim senteur : reconnaitre  les 

différentes huiles et celle que l'évêque utilise pour 
faire l'onction le jour de la confirmation. 

 Dessiner : fiche sur notre évêque et 
dessiner les symboles qui caractérisent sa fonction. 

 Jeu de mîmes. 
Une vidéo sur le temps de la confirmation : appel 
des confirmands, profession de foi, imposition des 
mains et la chrismation. 
Un autre temps important est celui bien mérité qui 

permet de faire le plein 
d'énergie. 
Après cette récréation, un 
témoignage de Nathalie, 
qui a pu expliquer son 
choix d'être confirmée 
adulte et pour terminer 
notre journée, la 
préparation de la lettre 
pour l'évêque. 
Notre prochain rendez-
vous le samedi 5 mai pour le sacrement du pardon dans les salles du Pont à Lanester à 16 heures.



 

14 n° 316 

 
 

Liturgie de la Parole 

Pendant le temps de partage en "liturgie de la parole", 
les enfants ont réfléchi sur l'évangile du jour, sur le 
thème de la patience. Pour conclure, nous avons 
découvert ce poème qui a été relu lorsque nous avons 
rejoint l'assemblée. 
 

Aujourd’hui, nous avons découvert en équipes, que 
nous sommes invités à avoir confiance et à être 
patients en ce temps de carême. 
Dieu nous invite à être jardiniers du monde. 

 
Un jeune homme entre en rêve dans un magasin. 
Derrière le comptoir se tient un ange. Le jeune homme 
lui demande :" Que vendez vous ?  
"L’ange répond : "Tout ce que vous désirez."  
Alors, le jeune homme commence à énumérer : 
"Si vous vendez tout ce que je désire, alors j’aimerais 
bien : 
la fin des guerres dans le monde, 
la fin des bidonvilles en Amérique Latine, 
l’intégration dans la société de tous les marginaux, 
du travail pour tous les chômeurs, 
plus d’amour et de vie communautaire dans l’Église..." 

L’ange lui coupe la parole : 
"Excusez-moi, Monsieur, vous m’avez mal compris. 
Ici, nous ne vendons pas de fruits, nous ne vendons 
que les graines." 

(Poème anonyme) 

Eugène Harnois honoré de la "médaille du mérite diocésain 

 

 Un peu d'agitation en ce dimanche 11 mars à la messe de 10 h 30 !  C'est dû à l'arrivée des enfants pour la 

"Liturgie de la parole." Mais ceci n'explique pas la présence du Père Jo, du Père Michel Ezan, vicaire général du 

Pays de Lorient,  du Père Jean-Marc Harnois et du Père Désiré Le Picot. Dans l'assemblée paroissiale, on note 

aussi la présence de malades ou handicapés de la "Fraternité catholique des malades et handicapés" … Toutes ces 

personnes se sont déplacées pour accompagner Eugène Harnois qui recevra, à la fin de la messe, la "Médaille du 

mérite diocésain" qui lui sera remise par le père Michel Ezan au nom de Mgr Centène. Ceci pour marquer le 

dévouement d'Eugène pendant plus de 60 ans au service de l'Église diocésaine et, en particulier, de la paroisse de 

Caudan. Avant de décorer Eugène, le vicaire général  signale que, par cette distinction de l'un de nos aînés, ce sont 

tous les bénévoles de Caudan qui se dévouent pour le bien de notre communauté que l'évêque veut honorer. 

 A l'issue de la messe, la paroisse propose à tous, à la salle de la mairie, le "verre de l'amitié"  Plusieurs 

anciens prêtres de Caudan ainsi que les aumôniers de la Maison de retraite de Kergoff et de l'hôpital Charcot, 

absents jusque là en raison de leurs obligations religieuses du dimanche matin, se joindront à nous pour féliciter 

Eugène.  

 Tous les bénévoles de la paroisse associés à cette récompense...            

 

          Avant la remise de la médaille, le Père Michel Ezan, s'est d'abord  adressé à Eugène par ces mots : 
 

 "Dans ton passé, c'est ton action  catéchétique comme 

père de famille et comme enseignant que Mgr Centène a 

voulu honorer. 

Dans l'aujourd'hui de ta vie chrétienne, c'est pour ton 

action liturgique et ton dévouement auprès des malades 

et des personnes âgées qu'il a voulu t'exprimer la 

reconnaissance de notre Église diocésaine." 
 

 

 

 
 

    Puis, il a dit, à l'intention de toutes les 

personnes présentes : 
 

 "Je saisis aussi cette occasion, pour 

souligner que dans votre communauté chrétienne, 

nombreux sont ceux et celles qui, à l'exemple et à 

la suite d'Eugène, sont acteurs des 3 missions qui 

incombent à tout baptisé et à toute la 

communauté chrétienne : 

- la mission de la prière personnelle et 

communautaire, 

- la mission de la Bonne nouvelle  de l'Évangile, 

- la mission de la charité au service de tous. 

Soyez en tous et toutes également remerciés." 
 

  Le flambeau de l'Évangile est  

transmis à travers les générations...  

 

Eugène par son action nous donne un 

modèle de vie. Dans les différents mouvements et 

services d'Église, d'autres chrétiens continuent à 

transmettre le formidable message du Christ. 

Espérons que la graine qu'ils sèment rencontrera un 

terrain fertile et germera.  
Louis Bardouil  
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Samedi 05 mai : ......... de 16 à 19h... Sacrement de réconciliation pour les confirmands à l’église Notre-

Dame du Pont à Lanester. 

Vendredi 11 mai : ......... 20h30 ....... Sacrement de réconciliation pour ceux qui font leur Profession de Foi 

en l’église de Caudan 

Mardi 15 mai : .............. 18h30 ....... Messe des Rogations au Nelhouët 

Mercredi 16 mai : ......... 14h30 ....... Répétition à l’église pour la Profession de Foi 

 18h30 ....... Messe anticipée de l’Ascension à l’église 

Jeudi 17 mai : ................ 10h30 ....... Messe de l’Ascension et Profession de Foi 

Mercredi 23 mai : ..............   ........... Temps fort pour les CM2, à Sainte-Anne d’Auray. 

Vendredi 25 mai : ........... 18h ......... Répétition pour les confirmands à l’église St-Joseph du Plessis à Lanester 

Dimanche 27 mai : .............  ............ Confirmation à l’église Saint-Joseph du Plessis. 
 

 

Dimanche 27 mai : .............  ....... Confirmation des adultes et grands jeunes à la cathédrale de Vannes 

Rencontres de préparation au mariage : Dim. 13 mai / Dim. 10 juin 

Ces sessions ont lieu le samedi : de 14h à 21h et le dimanche : de 10h à 17h à La Maison des Œuvres - LORIENT -. 

Merci d'apporter votre pique-nique, et de vous inscrire au plus tard 1 mois avant la date de réunion auprès de : 

Pascale et Marc DAMBLANS, 6, rue des Camélias, 56 530  QUEVEN 
 

Centre Spirituel Ti Mamm Doué (02 97 38 06 84) 

Retraites spirituelles pour tous 

Du jeudi 3 (19h) au jeudi 10 mai (9h) 

avec P. Michel FOURNIER - Angers 

Thème : « Vivre selon l’esprit. » 

Possibilité de ne venir que le week-end du 5 et 6 mai. 

Du dimanche 13 (19h) au samedi 19 mai (9h) 

avec P. Pierre de Couëssin Fontaine St Gal - Querrien 

Thème : « Suis-moi  -  Sois-moi. » 

Du dimanche 18 (19h) au samedi 26 mai (9h) 

avec P. Jacques JOUITTEAU – Mouvaux (Nord) 

Thème : « Sept jours à l’écoute de l’Esprit. » 

Du lundi 28 mai (19h) au lundi 4 juin (9h) 

avec P. René JACOB - Lens 

Thème : « Je suis venu allumer le feu sur la terre ! » 

Retraite charismatique 

Retraites spirituelles pour les couples 

Du vendredi 11 (19h30) au dimanche 13 mai (14h) 
avec Luc Emmanuel FEUILLET communauté Verbe de Vie 

Thème : « Au creux de la vague, l’Espérance et la confiance. » 

Sessions pour tous 

Du vendredi 11 (19h) au dimanche 13 mai (15h) 

avec F. Benoît BERGER – Mme M-Claire POTET 

Thème : « Danse de joie, danse pour ton Dieu. » 

Sur des musiques d’Israël, à partir de mouvements simples, 

faciles, à la portée de tous, entrer dans le langage des 

psaumes : prier aussi avec le corps. 
 

Rappel : Si vous souhaitez faire paraître un article dans le bulletin de mai 2007, merci de le déposer au presbytère avant 

le mercredi 2 mai 2007 dernier délai, en précisant "pour le bulletin". 

Passé ce délai votre article ne paraîtra qu’au mois de juin/juillet/août 2007. 

Pour le bulletin suivant - celui du mois de juin/juillet/août  2007 - les articles seront à remettre avant le 

mercredi 6 juin 2007. 

N'oubliez pas de signer votre article… 

Le comité de rédaction du bulletin se réserve le droit à la parution. 
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 Savez-vous pourquoi le paradis c’est vraiment 

le paradis ? 

Parce qu’au paradis, vous êtes accueilli par un 

anglais, c’est un français qui fait la nourriture, c’est 

un italien qui met de l’ambiance et c’est un 

allemand qui coordonne le tout. 

Maintenant, savez-vous pourquoi l’enfer c’est 

horrible ? 

Parce qu’en enfer, vous êtes accueilli par un 

français, c’est un anglais qui fait la nourriture, c’est 

un allemand qui met l’ambiance et c’est un italien 

qui coordonne le tout… 

 
 Je me suis souvent demandé pourquoi les 

anglais aimaient le thé à ce point-là. Et puis un jour, 

j’ai goûté leur café (Alphonse Allais). 

 
 Hier je suis tombé d’une échelle de dix 

mètres. 

- Et tu ne t’es rien cassé ? 

- Non, non, je n’étais que sur le deuxième 

barreau… » 

 

 Un septuagénaire se rend chez un avocat. 

« Bonjour, maître, je voudrais divorcer… 

- Ah bon ! s’étonne l’avocat, et pourquoi ? 

- Parce que, depuis cinquante ans, ma femme 

me cherche querelle et me jette la vaisselle au 

visage. 

- Alors, vous supportez ça depuis cinquante ans 

et, aujourd’hui, vous voudriez divorcer ? 

- Oui parce que maintenant, elle commence à 

viser juste ! 

 
Perles d’assurance automobiles 

« J’ai signé le constat mais ça ne compte pas ; 

j’avais pas mes lunettes et j’ai rien vu de ce qui 

était dedans. » 

 
 Un client entre dans l’unique épicerie du 

village. 

« Bonjour madame, je voudrais acheter toutes les 

tomates et tous les œufs que vous avez. 

- Ah ! je vois, vous allez au spectacle de Max 

Bouillu ce soir ! 

- Non… je suis Max Bouillu ! » 
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